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D'une année à l'autre:
perspectives en demi-teintes

Par Jean-Pierre Weibel, ^^our beaucoup d'entre nous, l'année dernière a été mauvaise. C'est 1

rédacteur en chef Ë^ainsi que notre revue a eu le chagrin de perdre l'un de ses plus fi¬

dèles et bienveillants lecteurs, en la personne de l'ingénieur mécanicien

SIA genevois Eric Choisy, dont nous manqueront les commentaires

toujours pertinents et constructifs. Le même jour, c'est l'ancien
président de notre société d'édition, l'ingénieur civil SIA thurgovien
Rudolf Schlaginhaufen, qui nous quittait. Artisan infatigable du développement

de notre revue et avocat convaincant, auprès de ses collègues
alémaniques, de la nécessité pour la SIA de disposer d'une revue
romande de qualité et d'une redaction indépendante dans tous les sens
du terme, il laisse pour nous un vide cruel.
Si l'année écoulée n'a pas apporté à nos professions l'embellie - si
timide soit-elle - qu'on nous annonce depuis longtemps, elle a également
été marquée par une insécurité croissante quant au contexte dans lequel
elles vont s'exercer. Les deux assemblées des délégués de la SIA ont illustre

ce malaise: force a ete d'y constater des divergences sur la manière
d'affronter les défis de l'époque, notamment en ce qui concerne une
libéralisation prônée à tort ou a raison, souvent sans reelle connaissance
des rapports de force au sein desquels navigue le professionnel
indépendant.

1995 a été l'année d'une relève partielle, mais importante, pour la

rédaction de notre consœur Schweizer Ingenieur und Architekt: après
vingt-trois ans d'activité comme rédacteur d'architecture, notre collègue
et ami Bruno Odermatt, architecte SIA, cede son poste a Inge Beckel,
également architecte SIA. Apres une année remarquée comme
responsable du domaine du génie civil, Paul Luchinger, ingénieur SIA, a

dû jeter l'éponge: une telle charge à temps partiel s'est révélée trop
lourde pour un professionnel par ailleurs engagé dans la pratique. C'est
son jeune collègue Martin Grether qui lui succède. Notre reconnaissance
pour le chemin parcouru en commun va aux partants, assortie de nos
meilleurs vœux pour leur avenir. Nous nous réjouissons de collaborer
avec leurs successeurs.
Les nuages qui se sont amoncelés sur l'entreprise qui assurait la
production de notre revue depuis onze ans ont rendu inevitable un
changement d'imprimerie. Nous le regrettons d'autant plus que cela nous
sépare de collaborateurs avec lesquels nous travaillions depuis plus de
vingt ans et qui avaient vécu en 1984 la disparition brutale de leur
employeur. Je tiens à leur exprimer ici notre vive reconnaissance, souhaitant
qu'ils ne soient pas touches a nouveau par la tourmente.
Nos lecteurs l'auront constate, faute de reprise économique, les temps
sont restes pour nous aux vaches maigres. Ce phénomène est notamment

dû à la situation bien plus défavorable en Suisse romande que
dans le Triangle d'or, dont les responsables ont parfois tendance à

oublier, en période de crise, leurs declarations de solidarité. Il faut relever,
a ce sujet, que IAS a bénéficie dans une mesure non négligeable de cette
solidarité, mais ne saurait s'appuyer durablement sur elle pour assurer
son avenir
Pour les ingénieurs et les architectes romands, en particulier pour leurs
organisations professionnelles, cela signifie de mettre en balance les
services précieux et incontestés que nous leur rendons et que nous pouvons

encore davantage leur offrir, et le prix de ces services.
Nous ne doutons pas que l'adage «l'union fait la force» est particulièrement

valable pour la minorité romande au sein de la communauté
nationale.
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